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rance, et d'en faire une lecture journaliere, en
présence dera enfants réunis.

Quelles abondantes hénédictions. la présence
et la lecture de lImitation n'apporteront-ils pas,
à tous ceux que vous aimez et auxquels vous
voulez le p1u précieux (le tous les biens ?
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('IlllONIQUE RELIGIEUSE.

Rome, la ville éternelle, possède dans son seil
deux souverains, qui sont dans des conditions
bien diffiérentes. Ln,'Auguste Pie IX est pii-
sonnier dans sa propre demeure ; L'autre, son
bourreau, Victor-Eimanuel, est sur un trône
éclatant, commandant à de noibreuses armées.

Mais, quel jugement, l'unis ers porte-t-il sur
ces deux souverains ? Celui qui est dans les
chaines, voit, accourir les peuples vers son
eachot. Tous les jours, il reçoit les témoignages
les plus éclatants du dévouement de ses sujets.
de l'amour et de la sympathie des nations catho-
liques. Des pélerins nombreux et. chargés de
dons et d'offrandes, accourent de tous les coins de
la terre pour se prosterner à ses pieds, solliciter
sa sainte bénédiction, et s'écrier dans leur a4fec-
tion filiale : O Saint et tendre Père, recevez nos
protestations d'attachement , îà la vie et à la
mort, notre plus profond respect, notre dévoue-
ment le plus fort, nos biens, nos forces votis
appartiennent. Ces paroles sont toujours suivies
de rithes présents. Les pauvres mêmes .ee se
retirent jamais de la présence du Meilleur des
Pères, sans lui offrir leur obole. Ce qu'il y a de


